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INFOS SOUTERRAINE

Les plongeurs souterrains 
se sont retrouvés à Gramat 
les 25, 26 et 27 septembre 

dernier. Pour une fois le but n’était pas de 
s’immerger mais plutôt de présenter, d’échan-
ger, d’initier. Parfois venus de fort loin, ils ont 
ainsi donné vie au premier congrès de plongée 
souterraine dont le caractère international 
imposait l’intitulé anglophone ! Une réussite qui 
devrait être reconduite tous les deux ans… Par 
Jean-Pierre Stéfanato.

L’idée de créer un événement autour de la plon-
gée souterraine évoquée dès 2013 s’est fi nalement 
concrétisée en février 2014 lors de la réunion des 
treize passionnés qui allaient constituer le comi-
té d’organisation. Dès le départ nous donnons les 
grandes orientations :
> Favoriser la rencontre des plongeurs souterrains 
provenant de divers horizons, cultures, nationalités.
> Favoriser les échanges entre ces communautés et 
individus dans un esprit de partage et de connais-
sance mutuelle.
> Proposer diverses animations : expositions, confé-
rences, débats, fi lms, ateliers matériels et échanges 
techniques.
> Donner aux prestataires commerciaux, associatifs 
et gouvernementaux une opportunité de se présenter.
> Proposer banquet, buvette et restauration rapide.
> Associer autant que possible la population lotoise.

Nous décidons de constituer un comité d’organisa-
tion indépendant et multiculturel sous la forme d’une 
association loi de 1901 (je remercie au passage Jé-
rôme Carrière pour ses conseils experts). Le congrès 
se tiendra à Gramat, point de rencontre des centaines 
de plongeurs souterrains qui viennent de l’Europe en-
tière, et parfois de plus loin encore, visiter les nom-
breuses rivières souterraines du Lot.
Les dates sont arrêtées ainsi que le nom et le sigle : 
« Congrès International de Plongée Souterraine du 
Lot » ou « Lot International Cave Diving Congress », 
LICDC pour les intimes. Ce sera le début de 18 mois 
de préparation intense assortie des inévitables coups 
de chauffe et périodes de doute.

LES MOYENS
Les organisateurs du congrès disposaient d’un atout 
de poids en la personne d’André Grimal. En effet, le 
vice-président du comité d’organisation est une per-
sonnalité bien connue et appréciée de tous à Gramat 
et bien des portes se sont ouvertes grâce à lui. La 
municipalité de Gramat ainsi que la communauté de 
communes Causse et Vallée de la Dordogne ont ra-
pidement adhéré à l’événement et mis à disposition 
d’importants moyens : salle des fêtes, salle de confé-
rences, chapiteaux, centre nautique… Le départe-
ment du Lot, qui fait beaucoup pour l’aménagement 
des sites de plongée, a aussi contribué ainsi que la 
région Midi-Pyrénées et plusieurs autres sponsors 
privés.
L’équipe de bénévoles coordonnée par le président 
Joël Enndewell a investi les lieux dès le jeudi 24 sep-
tembre afi n que tout soit en place pour l’accueil des 
exposants le lendemain matin, puis du public dans 
l’après-midi. Il a fallu monter les chapiteaux extérieurs 

pour accueillir le repas de gala, disposer les stands 
dans le hall d’exposition, préparer la sonorisation de la 
salle de l’horloge où se sont tenues les conférences, 
installer la piscine hors sol pour les baptêmes de 
plongée et le parcours palettes pour une approche de 
la spéléo. Les derniers acteurs étaient encore sur le 
terrain le lundi pour laisser place nette à la balayeuse 
municipale.

LA PRÉSENCE FÉDÉRALE
En arrivant sur le site du congrès il était impossible de 
ne pas voir le stand des Compagnons de Neptune et 
Subacausse qui proposaient des baptêmes de plon-
gée sous la bannière de la FFESSM. La piscine hors 
sol était empruntée au CODEP de Charente Maritime. 
Un outil de promotion remarquable qui avait déjà fait 
ses preuves au Grand Pavois.
La remorque de la commission plongée souterraine 
du CIALPC fi gurait en bonne place à l’entrée du hall 
d’exposition. La commission nationale avait bien sûr 
un stand à l’intérieur du hall. Sous la coordination de 

Gilles Jolit, le président de la commission du CIALPC, les régions ont pu faire goû-
ter aux congressistes leurs spécialités locales : le pineau des Charentes, le Vouvray 
tourangeau, les fromages de chèvre et le tourteau fromagé des Deux-Sèvres, le 
broyé du Poitou et le bidon à lait de la commission IDFP que les habitués du Salon 
de la plongée connaissent bien.

LES CONFÉRENCES
La salle de l’horloge est située dans le centre ancien de Gramat, à quelques mi-
nutes à pied du hall d’exposition du congrès. Les treize conférences ont mis à 
contribution plus de 25 conférenciers de huit nationalités différentes, plus les tra-
ductrices, plus la régie son. Il était diffi cile d’assister à toutes les conférences tout 
en assurant une permanence minimale sur le stand fédéral.
La présentation du vendredi soir était particulièrement destinée au public local. 
L’information avait été relayée par la presse et par les commerçants. Frank Vas-
seur y a commenté un fi lm sur la plongée spéléo, le karst et la vie souterraine. 
Toutes les autres conférences étaient bilingues anglais et français.
À noter la présence de la FFESSM dans trois conférences. Jean-Pierre Stéfana-
to, l’Italien Andrea Marassich et le Belge Olivier Bertiaux ont animé un échange 
sur le fi l-guide et l’équipement des cavités noyées. Bernard Gauche et Clément 
Chaput ont présenté leurs deux traversées depuis les résurgences vers le gouffre 
de Padirac. Le docteur Patrick Landon, médecin fédéral, a fait un point sur la 
prise en charge des accidents de plongée dans le Lot. Y participaient les docteurs 
Jean-Louis Ducasse, hyperbariste à Toulouse, Marie-Pierre Taillade, médecin au 
SDIS46, Éric Hatterer, hyperbariste à Montpellier et Thierry Debreux, urgentiste et 
régulateur au SAMU46. La conférence a été suivie d’un débat en comité restreint 
qui devrait déboucher sur des propositions d’organisation.
D’autres sujets passionnants et de haut niveau ont été exposés : sur le réseau de 
l’Ouysse (rééquipement par Franck Gentili et Baseline Project par les Allemands 
Torsten Schnitter et Maren Isigkeit), sur les plongées spéléo en Patagonie (fi lm 
« Les glaciers de marbre » de Luc-Henri Fage), plongée de 11 kilomètres à Pozzo 
Azul par l’Anglais Rick Stanton, un panorama des plus célèbres cavités du monde 
par le Gallois Martyn Farr, la sécurisation des plongées lointaines avec franchisse-
ment par le Suisse Pedro Balordi, les plongées au fond du gouffre Berger par David 
Bianzani, la grotte noyée d’Ordinskaya par le Russe Andrey Bizyukin, la plongée 
(très) profonde par Pascal Bernabé, la plongée en eaux froides par le Finlandais 
Sami Paakarinnen. ■

QUELQUES CHIFFRES
25 exposants, 13 conférences par 25 conférenciers de 8 nationalités différentes, 
230 convives au repas de gala, 25 baptêmes de plongée, 103 palettes assem-
blées pour simuler un parcours en grotte, environ 600 visiteurs et surtout la tren-
taine de bénévoles qui n’ont compté ni leur temps ni leur énergie pour que tout 
se passe au mieux.
Deux ans : c’est la période que nous avions envisagée pour reconduire l’opération. 
Pour l’instant l’heure est au bilan.
À consulter : le site du congrès LICDC.org et la page Facebook du LICDC.
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LOT INTERNATIONAL
CAVE DIVING 
CONGRESS & LA CNPS

Permanence assurée sur le stand fédéral !

La remorque de la commission souterraine du CIALPC trône à l’entrée du hall d’exposition.

La piscine hors sol venue de Charente Maritime.

Ah quelle belle brochette !


